
dans quel abîme de maux était plongé l'univers avant l'ère
chrétienne, dites à Dieu: " Que vos miséricordes nous pré-
viennent promptement parce que nous sommes réduits à la
dernière misère " (Ps. 78. 8) - " Je ne me tairai point en
faveur de Sion,. . . jusqu'à ce que son Juste paraisse comme
uue lumière, et que son Sauveur brille comme un flambeau."
(Is. 62. 1) Qu'il vienne "Celui sur qui l'esprit du Seigneur
s'est reposé, celui qu'il a rempli de son onction, qu'il a
envoyé-'p 3 tr annoncer sa parole à ceux qui sont doux, pour
guériz ceux qui ont le cœur brisé, pour annoncer la déli-
vrance aux captifs et la liberté à ceux qui sont dans les
chaînes, pour consoler ceux qui pleurent. . . pour leur don-
ner une couronne, l'huile de la joie, . . . et un vêtement
de gloire... (Is. 6r.'r.) " Cieux, envoyez d'en haut votre
rosée, et que les nuées fassent descendre le Juste comme une
pluie ; que la terre s'ouvre et germe le Sauveur. - Rorate

coeli, desuper. . ." (Is. 45. 8.)
Que ce désir soit comme le sel qui donne la saveur à vos

prières ordinaires, à l'Oraison Dominicale et à la Salutation
Angélique. Dites à Dieu : "Notre Père qui êtes aux
cieux.. . que votre règne arrive" par votre divin Fils ;
" donnez-nous notre pain " de vie., c'est-à-dire notre Sau-
veur. " Pardonnez-nous nos offenses " par ce divin Média-
teur, et par lui "délivrez-nous du mal " souverain qui est
le péché. Saluez, honorez " MARIz pleine de grâce'* qui
porte dans son chaste sein « JÉsus le fruit de ses entrailles."
" O Mère de Dieu " donnez lui bientôt le jour " et priez-le
pour nous pauvres pécheurs."

Mais, on le conçoit aisément, l'Avènement que nous de-
vons surtout désirer, c'est le second, c'est à-dire la venue de
Jfsus dans les âmes par sa grâce. C'est la suite du premier,
et la suite nécessaire pour chacun de nous: c'est pour cela
qu'il s'aréantit jusqu'à prendre la nature humaine, c'est
pòur cela qu'il veut souffrir, c'est pour cela qu'il veut mou-
rir. Si nous avions l'intelligence de la vie nouvelle et surna-
turelle qu'il nous apporte, nous aurions autrement hâte d.-
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